
REVUE 

DU LYONNAIS 
RKUl'EIL HISTORIEE ET LITTÉRAIRE. 

IJofeit. 

CESSY 
* 

ÉPITRK 

« Quand les chemins de for auront abrégé les distances 

qui nous séparent, si je me trouve toujouis dans les 

mêmes conditions de santé et d'indépendance, j'irai vous 

visiter à Cessy. » 

(Lettre de M DAVIOT à M. DÏ: SUGNV). 

ïlcec requies mea... 

Quoi ! vous visiterez mou paisible ermitage ! 
Cela me rend heureux, mais heureux comme un sage, 
Car on n'oserait plus dire heureux comme un roi, 
Le temps de ce proverbe est bien passé, je croi. 
Oui, j'aime à vous entendre, en votre aimable lettre, 
Me donner l'espérance et même me promettre 
Que vous viendrez un jour, sous mes bocages verts, 
Au bruit de mes ruisseaux. me réciter vos vers. 


